Accomplissons des œuvres de valeur pour l'éternité

Accomplissons des œuvres qui ont de la valeur pour l'éternité. Faisons-le avec Jésus. Soyons avec Lui. Ceci a de la valeur pour l'éternité; sinon, ça ne sert à rien. Nous avons tendance à faire des choses pour leur effet, et désirons les louanges d’autrui. Plus souvent qu'à notre tour, nous ne recevons aucune louange, mais sommes plutôt battus et persécutés, et il n'y a pas d'effet - il nous semble que nous venons de perdre notre temps, notre énergie... Vous pouvez dire : « Eh bien, voilà comment les choses sont, mais Tu sais, Seigneur, que j'ai agi dans la foi. » Et ensuite, cela a de la valeur pour l'éternité, et le fruit viendra plus tard. La plus grande crise des chrétiens d'aujourd'hui est qu'on ne les a pas instruits sur la façon de répondre correctement à des situations particulières et ils fuient le « champ de bataille », abandonnent et déchoient parce qu'ils n’ont pas appris le mystère de la croix, c’est-à-dire rendre grâce à Dieu et effectuer des étapes de foi. Il n'y a eu personne pour le leur enseigner. Les prêtres ne prononçaient que des phrases à propos de l'amour...

«Demeurez en moi, et moi en vous. Comme le sarment ne peut pas porter de fruit de lui-même, à moins qu'il ne demeure dans la vigne, vous ne le pouvez pas non plus, si vous ne demeurez en moi. » Par conséquent, si nous devons porter des fruits qui peuvent donner une bénédiction pour nous, pour d'autres personnes, pour les gens autour nous, nous devons être unis à Jésus. La question vitale pour un chrétien est : où est Jésus? C'est la chose principale. Mère Angelica, une religieuse vivant en Amérique, avait un studio de télévision missionnaire qui avait coûté une grande quantité d'argent. Un jour, celle-ci prit feu. Mais Mère Angélique n’avait qu’une seule préoccupation en ce moment difficile – et ce n’était ni l'argent, ni la mission qui avait été détruite, mais seulement Jésus résidant dans l'Eucharistie, dans la chapelle du bâtiment. Elle ne cessait de répéter : Où est Jésus ? Où est Jésus ? Jusqu'à une sœur arrive en portant l'Eucharistie dans le ciboire.

Ou un autre exemple : lorsqu'on lui a demandé ce qu'il ferait si son ordre religieux était dissous, saint Ignace a dit : « Il me faudrait 15 minutes de prière devant l'Eucharistie et alors je dirais : Seigneur, je l'accepte! ».
Nous devons être libres. Nous construisons souvent quelque chose, et le diable ruine cela. Mais le Seigneur nous donnera alors quelque chose d'autre, alors louons-Le et ne tombons pas dans la dépression. La chose fondamentale est la suivante : être avec Jésus, faire appel à Son nom. A l'heure de la mort, l'heure de la souffrance et des ténèbres, nous ne serons pas en mesure de faire quoi que ce soit d'autre. Nous ne mourrons physiquement qu'une seule fois, mais nous pouvons mourir spirituellement chaque jour – c’est-à-dire, renouveler le mystère du baptême. Nous devons être avec le Christ. Nous avons besoin de vivre la liturgie, d’être transformés, de vivre une nouvelle vie avec le Christ crucifié et ressuscité, afin de vivre la Pentecôte.

